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	Dans son bar préféré, un jeune homme dans la trentaine filme d’écoute une discussion entre deux couples croates au sujet d’un village de pêcheurs dans les Balkans. Nous sommes à l’an 1993, la fin des hostilités dans ce pays et ces ennemis de voisinage de l’époque. Tout est fait pour faire la connaissance de la Croatie, donc un bienfaiteur tranquille est idéal pour remplir cette tempête après des heures de travail et ces heures supplémentaires à prendre, oublier le stress, saluer le changement du quotidien d’un nouvel horizon et de voir le paysage et de coutume et de cette langue, dans une courte évasion et renifler, respirer une nouvelle zone et admirer la mer. Les discussions se déroulent bien et il voudrait leur poser des questions sur cet endroit si apprécié par ces quatre personnes, parce qu’il a déjà divisé de nombreuses discussions à ce sujet par des amis au travail qui sont venus et sont nés dans ce beau pays. Quelque part, c’est une évidence d’être là et d’approfondir les connaissances afin de nouer d’une nouvelle aventure à découvrir. Il est célibataire et n’a aucun devoir envers personne, il est libre comme un oiseau qui peut se demander où dicte son cœur, il se prête au jeu et il se permet d’accumuler des questions et des conseils à recevoir. Y a-t-il vraiment plus de dangers dans ce beau coin du monde, réservé comme un paradis peu connu par de nombreux touristes qui prennent régulièrement toujours les mêmes destinations : l’Italie, l’Espagne, la France, mais pas les Balkans ? Il est rapidement mis à l’aise, en sécurité. On lui montre des photos prises sur les téléphones mobiles des deux couples, celles de belles couleurs et du soleil, la beauté du cadre grandiose et de son paysage. Il ne lui faut pas longtemps pour penser à la prochaine destination en tant que touriste, c’est dans la poche, ancré dans sa mémoire, désireux de découvrir un Nouveau Monde comme un Christophe Colomb, mais pas dans le bateau, plutôt avec ses deux chevaux, son bleu Citroën du petit Patriot. Il n’est pas du genre à se montrer à travers son rôle de contremaître dans l’imprimerie, il écoute son personnel et aime aider quiconque sans se soucier de la couleur de peau, de la religion, de l’orientation sexuelle. C’est un homme droit jusqu’aux orteils. Une anecdote sur la façon dont vous découvrirez ce personnage et son grand cœur prêt à tout pour comprendre et à vouloir aider l’humain. Le destin l’a voulu, il a dû former un travailleur pour une grande machine d’impression. C’est un Croate qui a été accueilli et l’imprimeur d’artisanat a donné des instructions sur les étapes à suivre pour les tâches quotidiennes telles que le nettoyage et l’entretien du lieu de travail. Après les instructions faites par l’orateur, il cherche à savoir s’il a été compris. Cependant, à part acquiescer, le soutien n’était pas au rendez-vous quand il y avait une demande pour prouver les paroles de la précédente. Haut-parleur bonjour, rien n’y fait. Le visage fermé, à nouveau cloué sur le sol, rien n’a changé. À la fin de la troisième tentative, le Croate lui dit ceci : vous café ? Enfin, les dés sont tombés, en disant que la patience était nécessaire, il a fallu beaucoup de dessins faits sur le papier afin que son imprimante soit attirée des tâches à faire, à lui montrer, l’amitié a été faite entre deux hommes. Personne ne savait que dans cette société, il eut ce handicap de langage. Tout était bien dissimulé, le choix était donc fait, car chaque personne a droit à une seconde chance. Aider son prochain et rester digne, il grandira peu à peu pour toujours. Remercier ce grand cœur d’humain et pour faire honneur aux tâches à faire pour cette belle imprimante. Aujourd’hui, la patience n’est plus à la réunion.

	Au contraire, il faut commencer en tant que pilote de formule un, à fond sur les pédales prêtes à tout dépasser, mais pas trop vite, toujours avec une réflexion parce que le supérieur aura peur de perdre sa chaise, sa position, son échelle de carrière, s’il ne forme pas de belle façon son aide pour les tâches à venir. Chaque heure est comptée, comme les contrats entre les clients, les prestataires, tout est déjà dans le planning de voie à suivre Les excuses, ce sera pour plus tard, il faut fonctionner tel un robot, pas de temps à perdre, la vitesse à fond. Toutefois, toujours en mode de connaissance à régler les accords entre les déroulements à suivre, la pause-café sera pour plus tard, la cigarette encore moins, vu que non-fumeur, et, en plus, à force d’imprimer des emballes de paquets de ces grands noms de fumerie, on s’en passe très vite. C’est comme le chocolatier ou le bon boulanger, on aime mais on en raffole moins surtout après des tonnes de manipulations et d’heures passées à maîtriser cette matière qui nous aide à survivre, à nous forger. La cuisson doit être bonne. L’expert se trompera rarement, sinon jamais, vu son amour. Cette évidence domptée de chef d’orchestre et ses instruments qu’il choisit selon son œuvre, son opéra, sa mélodie qu’il parfume d’un éclat d’œil, d’une belle marge à suivre. Il y aura aussi des moments d’inattention, bref, la routine doit s’apprendre. Toutefois, ce serait maladroit de faire trop confiance à la machine et ces boutons, personne n’est à l’abri de défaillance. Le contrôle s’impose et le résultat sera à la hauteur demandée et appréciée à la fois. On prend ainsi plaisir et on se réjouit de nouvelles données et de nouvelles créations. Cela va de soi. Il faut progresser, car la concurrence est prête à profiter pour prendre une part du gâteau, pour savourer la crème et ses fruits, garder la tête lucide et ne pas brûler les étapes comme au Tour de France ; un col après l’autre. Un col plus dur à surmonter que l’autre, puis une traversée en plaine, plus facile cette fois-ci.


 

	 

	 

	 

	 

	Le premier acteur de ce roman

	Le chanteur
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	Le printemps se termine, vive l’été ! Les fleurs brillent de beauté et le soleil ravit le monde abasourdi, donc on prend carrément un mois entier pour se rafraîchir ses idées, tant de temps supplémentaire, tant de temps à apprécier, et surtout à ne pas se sentir maladroit. La sueur a assez coulé et le travail bien approvisionné, de sorte que la Croatie sera comme une destination bien méritée, prendre un moment et trouver sur la carte Atlas ce pays et de quelle façon. Un peu L’Autriche et L’Italie, puis la Slovénie, et enfin le vrai port. Toutefois, il n’est pas interdit de connaître et de voir en premier la capitale de ce beau pays, si l’instant se présente, selon l’humeur du voyage. Cela vaut sûrement le détour de comprendre l’histoire et la culture de ce pays et ses tragédies et ses souffrances, parce qu’il y a beaucoup de légendes à découvrir, se bercer dans les livres achetés pour l’occasion. Rien oublier comme de passer à la banque prendre des sous et se procurer les différentes valeurs monétaires de ces différents pays à découvrir. Déjà à cet instant, le voyage débute, les impressions sur ces billets et ces noms, pour ne pas se tromper. Pour chaque pays à traverser, la devise est mise dans une enveloppe avec son nom, il y en avait assez. Passer chez le boulanger et faire quelques achats au supermarché, pour la route, comme des sandwichs pour apaiser son estomac. Du point de vue du détail de vêtements aussi peu que possible est imposé, juste l’essentiel, des sous-vêtements, deux ou trois T-shirts et deux jeans sont suffisants, deux paires de baskets suffisent pour satisfaire le touriste. Le passage dans la salle de bain : à emporter ; tout ce qui est nécessaire et qui fait partie de la toilette, sans oublier le matériel pour le rasage. Aller dans le garage et remplir la Citroën avant le départ, alors ne soyez pas surpris, car la route est longue et nouvelle pour ce trentenaire qui n’hésite pas à faire passer dans son Player, ses CD préférés : Ballades d’Arno et Michel Polnareff, bref, ne pas oublier tous les papiers de son identité. Une belle entreprise face au sort de ces questions de voyage, que va-t-il se passer ? Ou, en d’autres termes, sera-t-il déçu ou, au contraire, satisfait du délicieux moment de rencontre du paysage et de retour en lieu magique ? Il verra que, plongé dans sa tête impatiente que ce qui rend sa force est ce désir de nouvelles données aiguisé par un couteau de mémoire et soigné dans son cas il saura probablement l’utiliser pour couper une tranche de pain ou Saucisse de ces pays croisés. Le dernier repas sur la terrasse, sa vue sur sa voiture sortie du garage, prête à se déplacer pour une nouvelle aventure, les cryptes de lutte, l’huile et le niveau de l’eau, essence bien remplie. Juste la bonne clé sur le contact et hop ! Il est parti, mais ce perfectionniste ne quittera pas sa maison avant de manger, pour l’aider à calmer sa faim de loup. C’est toujours mieux que de partir le ventre vide, le moment est venu, ne pas oublier de fermer les volets et toutes les portes pour partir l’esprit tranquille, puis enfin l’apothéose est venue, le contact est mis, et c’est parti ! Roulez et avalez les kilomètres à venir, qu’il pleuve ou qu’il vente, il poursuit sa route pour laisser tomber la fraîcheur qui fait du bien, et puis le trafic est moins fuyant que pendant la journée, savourer la pleine lune et se sentir libre, oublier les tracas du quotidien et faire place au bonheur que demander de plus ? La vie est belle, il faut la croquer.
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	Une bande de bonne compagnie musicale pour rester éveillé, une bonne température fringante de bonne humeur, assez pour profiter des allées et quitter le pays du travail adopté qui est la Suisse. Bientôt, la première frontière à traverser pour écouter les nouvelles informations et ces embouteillages qui viennent ou non, tout va pour le mieux du monde avec ce merveilleux ami qui est la musique, nous pouvons la laisser de côté pendant des semaines, des mois, et une fois à nouveau choisie, elle nous sourit avec un malin plaisir. Elle nous reste fidèle et réjouit nos cœurs, elle est grande et universelle, sauvage. Parfois, mélancolique, triste, elle se réjouit, elle a tant d’amour à donner. Pourquoi la refuser et pourquoi ne pas la remercier ? Elle ne nous déçoit jamais, au contraire, elle nous emballe pour continuer et oublier le stress de la vie et ses catastrophes de la vie quotidienne, elle nous touche au cœur, à l’âme avec ces belles notes dont les larmes coulent sans fin, l’histoire de la vie, l’histoire du vivant, l’histoire sans fin qui rappelle le redémarrage éternel dont la vie est faite. Il y a des hauts et il y a des bas. L’équilibre est à chercher, et même le jour, y croire encore et encore à l’aube des temps. À minuit, la première frontière qui est allemande est la bienvenue. Une petite pause fera du bien pour se dégourdir les jambes et apaiser sa vessie, la santé avant tout. Assis sur un banc, il boit son café qui réchauffe le corps pour ce nouveau jour à venir, savourer tel un régal comme une boisson réconfortante, et puis derrière lui une vieille dame et d’après ses cheveux gris et sa voix fatiguée certainement à la retraite qui joue avec les cartes du destin pour une femme, aussi vue de dos, avec de beaux cheveux blonds, le jeune touriste était curieux et attentif sur les mots prononcés de la vieille dame. « Veux-tu vivre un conte de fées et vivre au XVIIIe siècle afin de rencontrer ton destin d’amour ? »

	« Je ne demande que cela, dit la jeune femme blonde, je veux croire en mon destin d’amour. »

	« Vais-je vivre ceci ? Mon vœu va-t-il se réaliser ? Vais-je rencontrer mon prince charmant tant attendu ? » Et après quelques minutes la réponse de la vieille dame :

	« Les cartes parlent en cette faveur, toutefois, il te faut de la patience tu seras toujours en avance sur ton prince à toi de faire en sorte que votre rencontre se fasse dans les meilleures conditions. »

	« Merci, vieille dame, je n’y manquerai pas. »
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	Se laisser aller dans les coulisses et dans le vide tel un portrait de beauté compréhensible, dessiné avec une merveilleuse contemplation d’un moment étonnant, juste un film de ce spectacle d’ivresse pas assoiffé de courage, toutefois encré par un passage qui est fou de discours et d’incompréhension en se réjouissant d’une belle volée.

	
	
— Monsieur, réveillez-vous l’aube est de retour.


	
— Oh ! Que se passe-t-il ? Où suis-je ?
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